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Immobilier

24 heures
Mercredi 6 mai 2026

Vente-Achat

SAINT-PREX –
BIEN D’EXCEPTION

Deux parcelles uniques en 1ère

ligne du lac

Vue panoramique 100% dégagée
Ponton privé & abri à bateau

Pour villas individuelles de luxe

Situation extrêmement rare sur
le marché

Vente sur appel d’offres

Dossier confidentiel sur
demande:

021 635 66 11
info@r-eal.ch

A vendre du propriétaire à Corsier-sur-Vevey,
magnifique attique de 5.5 pièces surface 137 m2,
vue lac et montagnes. Grand balcon 28 m2,
transports, commerces, restaurants à 20 m. Gare
CFF à 8 min. à pied. Ecole à proximité. CHF
1’500’000.-. Grand garage box de plus de 32 m2
équipé, CHF 70’000.-.Tél. 079 823 09 75.

Divers

Cherchons activement, en Suisse romande :
immeubles, maisons, appartements & terrains.
Sans engagement. Discrétion assurée.
Tél. 078 602 91 17

Particulier cherche une maison individuelle à
vendre à Rolle ville, même à rénover.
Maximum CHF 1’900’000. Ecrire sous-chiffre
BUV2170VID à Tamedia Advertising SA, Rue des
Rois 11, 1211 Genève 2

Location
Locaux commerciaux

Surfaces de 220 m2 à 979 m2

Immeuble Minergie

• Gastronomie
• Cabinets médicaux
• Loisirs, bien-être
• Commercial, administratif
• Atelier, logistique, dépôt

Loyer dès CHF 190.–/m2/an

mixcity-renens.ch

Renens, Av. des Baumettes 21
MixCity, 1ère mise en location

Commercialisation
Maya Zysset
+41 21 310 61 18
maya.zysset@wincasa.ch 021 349 50 50

annonces.journaux@tamedia.ch
advertising.tamedia.ch/fr

Faites briller votre marque
entre nos lignes!

BLONAY
Propriété d’exception – Off Market

450 m² – Vue lac panoramique – Piscine
Environnement résidentiel privilégié

Confidentialité totale –
CHF 5’900’000.–, info@cbsr.ch

MONTREUX – CHAILLY
Villa 7.5 pièces, vue lac panoramique,

garage double, jacuzzi.
CHF 2’100’000.–, info@cbsr.ch

MONTREUX – CHERNEX
Villa 5.5 pièces, proches toutes

commodités, sans nuisances, grand jardin.
CHF 1’595’000.–, info@cbsr.ch

NOVILLE
Maison rénovée style new-yorkais,
3 chambres, finitions haut standing,

ascenseur, parking, rooftop.
CHF 1’790’000.–, info@cbsr.ch

POLICE 117
FEU 118
URGENCES 144

PUBLICITÉ

Chronique

Le Conseil d’État vaudois met
actuellement en consulta-
tion une révision de la loi can-
tonale sur l’aménagement
du territoire et les construc-
tions (LATC) qui prévoit un cer-
tain nombre de mesures vi-
sant en particulier à assouplir
certaines règles d’aménage-
ment du territoire et à ca-
drer les droits populaires.

Par exemple, il est pré-
vu que les communes vau-
doises n’aient plus l’obliga-
tion d’édicter un plan directeur
communal, les plans direc-
teurs seraient à l’avenir adop-
tés par les Municipalités et non
plus par les Conseils commu-
naux. Le droit d’initiative po-
pulaire communal ne pour-
rait plus s’exercer sur cer-
tains plans et règlements
qui seraient relativement ré-
cents. Quant aux oppositions,
le citoyen devrait faire va-
loir un intérêt digne de protec-
tion, afin de pouvoir contes-
ter un projet de construction.

Il est effectivement temps
d’agir au vu de la pénurie de lo-
gements qui frappe durement
le canton et qui produit ses ef-
fets néfastes tels que la cher-
té des loyers ainsi que la dif-
ficulté de se loger. En effet, au

1er juin 2025, le taux de loge-
ments vacants s’élève, dans le
canton de Vaud, à 0,89%, se-
lon l’Office fédéral de la statis-
tique. Le marché du logement
est en situation de pénurie
lorsque le taux de logements
vacants est inférieur à 1,5% et
cette pénurie est due à un dé-
séquilibre entre l’offre et la
demande de logements.

Par ailleurs, nous consta-
tons que, dans les cantons, par
exemple, Genève (taux de lo-
gements vacants de 0,34%) et
Vaud, qui disposent d’outils
réglementaires très contrai-
gnants en matière immobi-

lière (contrôle des loyers, droit
de préemption), les taux de lo-
gements vacants sont par-
mi les plus faibles de Suisse.

Afin de lutter contre cette pé-
nurie, l’USPI Vaud a toujours
préconisé d’agir sur l’offre
en facilitant la construction
de nouveaux logements, plu-
tôt que sur la demande. En ef-
fet, si cette dernière est, certes,
stimulée par l’attractivité éco-
nomique de la Suisse, elle l’est
également et notamment par
le fait qu’un grand nombre de
ménages est composé d’une
seule personne ainsi que
par la hausse des divorces.

L’assouplissement du cadre lé-
gal ainsi que le cadrage des
droits populaires apporteront
une certaine sécurité juridique
et encourageront les investis-
seurs, ce qui permettra d’aug-
menter l’offre de logements et
de lutter contre la pénurie.

www.uspi-vaud.ch

Pénurie de logements, il est temps d’agir
«L’assouplissement
du cadre légal
ainsi que le cadrage
des droits
populaires
apporteront
une certaine
sécurité juridique
et encourageront
les investisseurs.»

Olivier Peyrot
Membre du comité
de l’USPI Vaud

Mélanie Clerc
Directrice des ventes
Estimation gratuite : www.kiiz.chSans commission Forfait Fr. 9500.–

Le courtier préféré
des propriétaires
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Le Met Gala a tout de même accueilli son lot de célébrités lundi au Metropolitan Museum of Art de New York. Le thème de cette année était
l’«Art du costume». Ici, Nicole Kidman, Lauren Sánchez Bezos et Anna Wintour, la présidente de l’événement. AFP/Angela Weiss

Valentina San Martin
Adriana Stimoli

Le Met Gala 2026 n’est pas seule-
ment la soirée la plus scrutée de
l’année, c’est aussi l’un des événe-
ments culturels les plus contestés.
Pour la première fois, Jeff Bezos et
Lauren Sánchez se sont imposés
comme principaux mécènes, avec
une contribution estimée à plu-
sieurs millions de dollars selon
la presse américaine. Ce change-
ment de gouvernance a immédia-
tementdéclenchéunevaguede cri-
tiques dans tout NewYork.Des af-
fiches appelant au boycott ont été
collées dans plusieurs quartiers de
Manhattan, tandis que des collec-
tifs militants ont projeté sur des
immeubles des témoignages d’an-
ciens employés d’Amazon dénon-
çant leurs conditions de travail.

Lesmédias ont confirméqu’une
cinquantaine de manifestants se
sont réunis à proximité du Metro-
politan Museum of Art, et qu’un
individu ayant tenté de forcer l’ac-
cès au tapis rouge a été interpel-
lé puis évacué par la police. Dans
les jours avant l’événement, plu-
sieurs titres évoquaientmêmeune
forte nervosité du côté de la prési-
dente de l’événement, Anna Win-
tour, face au risque de bad buzz.
L’existence d’une «cellule de crise»
n’a été confirmée ni par «Vogue»
ni par le Met, mais les rumeurs
ont fusé quant à la mise en place
de réunions de gestion d’image en
interne. À cela s’ajoute une autre
spéculation: le rôle de Jeff Bezos
dans le financement du gala ra-
vive les bruits d’un possible rachat
de Condé Nast, maison mère de
«Vogue»,par lemilliardaire.Résul-
tat de ce climat: plusieurs person-
nalités pourtant attendues n’ont
pas foulé le tapis rouge du Met.On
fait le point sur ces absences.

—Zohran Mamdani: le maire
rompt avec la tradition
Fraîchement élu maire de New
York, Zohran Mamdani a dé-

cliné l’invitation, rompant avec
une tradition suivie par ses pré-
décesseurs depuis plus de vingt
ans. Dans une interview accor-
dée à «i-D Magazine», il a préfé-
ré braquer les projecteurs sur six
professionnels de la mode, sans
lesquels les looks les plus emblé-
matiques de New York n’existe-
raient pas.

—Billy Porter:
une absence symbolique
Impossible d’évoquer le Met sans
penser à Billy Porter, qui a mar-
qué l’histoire de l’événement
avec son apparition spectacu-
laire en 2019, porté sur un trône

doré. Figure majeure du tapis
rouge, l’acteur était pourtant ab-
sent cette année. Billy Porter n’a
pas communiqué sur son ab-
sence, mais dans le contexte
2026, beaucoupyont vu un mes-
sage.

—Zendaya:
l’icône a préféré s’effacer
Difficile d’imaginer le Met Gala
sans Zendaya. Présente notam-
ment en 2015, 2016, 2017, 2018,
2019 puis 2024, l’actrice s’était
imposée comme l’une des fi-
gures incontournables de l’évé-
nement, notamment grâce à ses
collaborations avec le styliste

Law Roach. Cette année, son ab-
sence n’est pas passée inaperçue.

—Bella Hadid: une habituée
qui prend ses distances
Bella Hadid avait participé à plu-
sieurs éditions marquantes, no-
tamment en 2015, 2016, 2017,
2018, 2019 et 2022. Très liée à
l’esthétique du Met, elle incarnait
l’ADN fashion de la soirée. Son ab-
sence en 2026 a été particulière-
ment commentée. Le mannequin
aurait préféré se tenir à l’écart
dans un climat de tensions idéo-
logiques et de critiques liées à la
concentration de pouvoir éco-
nomique autour de l’événement.

—Meryl Streep:
le poids d’un silence
L’actrice oscarisée avait mar-
qué les éditions précédentes
par… son absence. En effet, il se
trouve que l’actrice n’a jamais
assisté à l’événement. Cette an-
née, sa non-venue a été inter-
prétée comme un signe de dis-
tance vis-à-vis de la nouvelle
orientation de la soirée.

—Taraji P. Henson:
celle qui a parlé
Contrairement à d’autres, Taraji
P. Henson a publiquement réagi.
Sur ses réseaux sociaux, l’actrice
a directement questionné la per-
tinence de participer à une soirée
financée parBezos. Son message
relayé par la presse américaine
a renforcé l’idée que certaines
absences relevaient davantage
d’un positionnement politique
que d’un simple conflit d’agenda.

Le Met Gala 2026 restera
sans doute comme l’édition où
les absents ont parfois occu-
pé plus d’espace que les invi-
tés. À l’avenir, Anna Wintour
devra faire face à une subtile
équation: préserver le prestige
du Met tout en contenant une
contestation qui se joue sur les
marches… mais aussi dans les
refus de les grimper.

Les absences qui ont fait le plus
de bruit auMet Gala 2026
Mode Entre polémique Bezos, tensions et boycotts, des habitués de la célèbre soirée caritative
à New York ont choisi cette année de ne pasmonter les marches duMetropolitanMuseum.

C’est une valse de vingt ans. De-
puis 2006, la Fête de la danse
bourdonne dans toute la Suisse
au mois de mai, déployant la ri-
chesse chorégraphique des créa-
trices et créateurs, mais aus-
si des amatrices et amateurs. La
20e moissondu festival se déploie
du 6 au 10 mai dans 46 villes et
communes, dont une vingtaine
en Suisse romande.

Créée en 2006 par Reso-Ré-
seau danse Suisse, cette ronde
festive vise à promouvoir la créa-
tiondans l’ensembledupays,avec
un programme de spectacles dé-
roulant mille explorations es-
thétiques.

Point d’orgue de cette 20e édi-
tion, treize compagnies traverse-
ront le pays pour présenter leurs
dernières créations dans le cadre
duprogrammenationalDance on
Tour.Parmi eux, quatre lauréates
et lauréats dePrix suisses des arts
de la scène. Clara Delorme, étoile
de la scène contemporaine, dé-
voile «Le chef», spectacle culi-
naire mitonné avec la complicité
de la cheffeAliceHéron (Fribourg,
6 mai).GéraldineChollet nous in-
vite à nous joindre à son «Ouver-
ture», balade sensorielle pour ef-
fleurer le mystère du temps qui
passe (Genève, 10 mai). Daniel
Hellmann, alias Soya the Cow,
nous convie à nous glisser dans
les sabots de son alter ego bovin
dans «Try Walking in my Hoo-
ves» (Lausanne,9 mai).Enfin,Sa-
rahLudi et SamanthavanWissen,
danseuses de la compagnie ZOO
de Thomas Hauert (Grand Prix
suisse des arts de la scène 2025),
embarquent les 65 et plus dansun
atelier senior (Neuchâtel, 7 mai;
Morges, 9 mai; Yverdon, 9 mai;
La Chaux-de-Fonds, 10 mai).

Si elle célèbre les artistes et
l’effervescence créative, la mani-
festation se veut aussi – et peut-
être avant tout – une invitation à
entrer dans la danse, quels que
soient notre niveau,notre âge et…
l’état de nos articulations.

Oublier l’arthrose
L’arthrose guette? Les genoux
craquent? Peu importe. La com-
pagie ZOO propose un workshop
qui dépasse les maladies et tracas
de santé. Conçu par Sarah Ludi
et Samantha van Wissen, l’ate-
lier a germé dans le cadre d’une
résidence artistique à Bruxelles,
au cours de laquelle les deux
danseuses ont imaginé un pro-
gramme dans une maison de re-
pos. La formule s’est ensuite dé-
clinée dans un quartier bruxel-
lois où fourmillent les activités
destinées aux personnes âgées.

Dès jeudi, le duo convie le pu-
blic de la Fête de la danse (enfin,

dès 65 printemps) à y prendre
part. Sans pression. «Une dame
nous a appelées pour nous de-
mander si sa maman, qui a des
troubles cognitifs, pouvait ap-
prendre la chorégraphie, raconte
Sarah Ludi. Bien sûr que oui! On
s’adapte pour intégrer tout le
monde, dans un esprit inclusif
et participatif.»

L’atelier démarre par un
échauffement ludique, assis ou
debout. «On s’assure que les gens
sont à l’aise, sans appréhension
de se faire mal ou de tomber.
Les chaises permettent de réas-
surer l’équilibre», commente la
danseuse. La petite troupe ex-
périmente ensuite des improvi-
sations, puis apprend une cho-
régraphie très simple. «Avec Sa-
mantha, on essaie de proposer
plusieurs niveaux de difficulté.
Si ça fonctionne bien, on ajoute
une touche de complexité.» Le
binôme construit l’atelier sur le
moment, en fonction des envies
et des idées qui jaillissent.

De la danse bretonne au zouk
La danse a cette capacité de créer
un langage commun, hors des
clivages et des barrières linguis-
tiques. Un art qui se décline en
une pluralité de formes, clas-
siques,urbaines, langoureuses ou
percussives. La Fête de la danse
propose de l’expérimenter dans
les salles, mais aussi au détour
d’une rue,dansunmusée oudans
un centre commercial.

Jusqu’à dimanche,des dizaines
d’ateliers, donnés par des pro-
fessionnels et des écoles locales,
nous invitent à vivre un moment
de fête collective, dans un tem-
po choisi. De la danse bretonne
au zouk, un seul principe: lâcher
prise et bouger. Alors, on danse?

Natacha Rossel

Programme complet
sur fetedeladanse.ch

Les seniors en piste
à la 20e Fête de la danse
Suisse romande L’adage de cette édition?
Tout le monde peut danser! Du 6 au 10mai.

La compagnie ZOO propose un «workshop» qui dépasse les maladies
et tracas de santé. Bert Van Dijck

L’actrice Taraji P. Henson
en 2025. Getty Images

L’actrice Zendaya au Met Gala
de 2024. AFP

La mannequin Bella Hadid
en 2022. Getty Images

L’acteur et chanteur Billy Porter
en 2019. Getty Images

«Une dame nous a
appelées pour nous
demander si sa
maman, qui a des
troubles cognitifs,
pouvait apprendre
la chorégraphie.
Bien sûr que oui!»

Sarah Ludi
De la compagnie ZOO


